
Actions contre l’expulsion   vendredi 9 sept. 
 

« Visite » des sections des partis politiques  
 

Point de rencontre: 10 h  section du SPD  

Willy-Brandt-Haus, Wilhelmstr. 141 
Station de métro: Hallesches Tor (U1/U6) 

Sit-in / Manifestation     17 h 
 

Pariser Platz  
 

Station de métro: Unter den Linden (S1) 
 

 

En Allemagne vivent officiellement environ sept mil-

lions de migrant(e)s et de réfugié(e)s. Et à peu près un 

demi million de gens vit sans papiers sous des conditions 

très précaires. Même les personnes qui avaient reçu avant 

la citoyenneté n’ont pas de permis de séjours sûr car le 

passeport  allemand peut être retiré d’un moment à 

l’autre, comme c’est le cas à l’instant pour environ 

100.000 personnes de la Turquie. En dépit d’une réalité 

de migration reconnue verbalement, surtout à cause de la 

diversité « multikulti » consumable, la vie des 

migrant(e)s et de réfugié(e)s en Allemagne est déter-

minée par le racisme, la marginalisation et un suspect 

général.   

Une vie digne est refusée systématiquement aux 

migrant(e)s et réfugié(e)s; car la « civili-

sation occidentale »  a besoin de ses propres images 

d’ennemi pour les rendre responsables des inconvénients 

sociaux, des insuffisances dans l’éducation, de la crimi-

nalité, du terrorisme etc. Ils/Elles sont les premiers objets 

choisis auxquels la dégradation sociale et les différentes 

formes de répression du capitalisme sont appliquées. Des 

conditions pire que celles de « Hartz IV » font partie de 

la vie quotidienne des réfugié(e)s depuis 12 ans. 

Depuis des décennies  

• des lois spéciales (« loi d’immigration », la loi qui 

détermine les droits économiques des réfugié(e)s…) 

• Residenzpflicht » (interdiction de sortir de son 

district) 

• humiliation par la distribution de coupons ali-

mentaires et 40 euro d’argent de poche par mois, 

• emprisonnement dans des camps et prisons 

d’expulsion, 

• menace permanente avec l’expulsion (environ 

50.000 expulsions par an), 

• exclusion de participation politique, 

• retrait des reconnaissances d’asile (dont le nombre 

est peu de toute façon), 

• insécurité permanente par des « Kettenduldung » 

(engrenage d’un permis de séjours temporaire), 

• séparation entre migrant(e)s et réfugié(e)s « utiles » 

et « inutiles », 

• imposition de la « Leitkultur » (culture dirigeante) 

allemande dénommé comme « intégration », 

• coups et blessures et mort par des attaques racistes 

par la police et des néonazis  

font partie de la vie quotidienne des migrant(e)s et 

réfugié(e)s en Allemagne. 
 

Nous en avons marre de toujours faire remarquer les 

conditions insupportables qui montrent les continuités du 

colonialisme. Nous ne faisons pas appel à la conscience 

de la « démocratie bourgeoise » et leurs adhérents. Ceux 

pour lesquels ses circonstances ne sont pas compatibles 

avec leur conscience et leurs idées politiques agiront de 

toute façon. 

Nous constatons seulement : Nous aussi, nous avons 

un droit inaliénable à une vie digne pour lequel nous 

lutterons toujours et partout. 

Ça devrait être clair aux états européens et à leurs 

sociétés : nous ne sommes pas des « bénéficiaires » de 

cette prospérité présumée comme il est affirmé souvent 

d’une façon diffamatoire. La richesse de ce pays est 

basée sur l’exploitation de nos pays. Nous sommes ici 

parce que nos pays sont exploités et détruits par des pays 

occidentaux.  

Nous faisons appel aux migrant(e)s et réfugié(e)s :  

Nous ne devons plus accepter que l’on nous traite 

comme des gens de deuxième ou troisième classe. Per-

sonne d’autre à part nous n’est la force qui puisse mettre 

fin à ces conditions. Ne nous laissons pas diviser entre 

les migrant(e)s et réfugié(e)s « bon(ne)s » et 

« méchant(e)s ». Seulement avec une position et 

solidarité internationalistes nous avons la possibilité de 

résister aux puissants. Nous ne devrions pas nous 

contenter d’aumônes pour des groupes particuliers. Nous 

serons content(e)s seulement quand tous et toutes 

pourront dire cela. 
 

Organisons-nous dans chaque sphère de la vie et 

mettons en contacte nos initiatives ! 

Luttons jusqu'à ce que la situation actuelle change 

radicalement ! 
 

En ce moment à Berlin et Brandenburg aussi des centai-

nes de gens sont menacés par l’expulsion. Cela signifie 

extradition à des états persécuteurs qui finit assez sou-

vent avec torture et mort. L’expulsion des gens qui après 

des années se sont habitués, en grande partie avec leurs 

familles, à vivre ici signifie une coupure destructive dans 

leurs vies. Cette politique d’expulsion qui accepte le 

danger de vie pour les gens concernés est une forme 

alarmante d’une pratique raciste à laquelle nous devons 

nous opposer résolument.  

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------  
Fin aux conditions de vie humiliantes en Allemagne,  

aux lois spéciales racistes et aux expulsions! 

Droit de résidence pour tous – maintenant et tout de suite! 
Notre slogan est : lutte pour tous les droits!  

  

Campagne  « STOP EXPULSION » 


